


« Et quand l’histoire, en cours d’adaptation cinématographique, prend le tour d’une sublime 
réflexion sur le pouvoir de la littérature, on ressent la joie immense d’avoir découvert une voix 
rare et précieuse. » Gladys Marivat, Lire  
 
« Qu’il évoque la ville de Jaffna, au nord du Sri Lanka, ou le quartier tamoul de La Chapelle, à 
Paris, on est pris à chaque fois dans une histoire haletante et minutieusement ciselée… Ces 
nouvelles donnent envie de découvrir le reste de l’œuvre… » Florence Noiville, Le Monde des 
Livres 
 
« Antonythasan Jesuthasan, acteur principal de Dheepan, prouve qu’il est aussi un écrivain. » 
Sean J. Rose, Livres Hebdo  
 
« On en sort secoués mais assurés d’avoir lu la prose tout à la fois poétique et percutante d’un 
grand écrivain. » Laurence Péan, La Croix 
 
« Friday et Friday est l’œuvre d’un écrivain dont le courage d’outrepasser les tabous et de 
faire connaître la vérité n’a d’égal que le talent poétique et l’art de créer des personnages 
puissants par leur vulnérabilité, inoubliables par leur résilience (...) » Anne-Frédérique Hébert-
Dolbec, Le Devoir  
 
« Auteur de fiction original et moderne (...) » Tirthankar Chanda, RFI  
 
« Ce recueil de six nouvelles, souvent métaphoriques […], n’en est que plus précieux et 
éclairant. Il est, en plus, porté par un style magnifique, révélant un grand écrivain traduit ici 
pour la première fois. » Frédéric L’Helgouach, La Revue des ressources 
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LIVRE

Des nouvelles
i dè Dheepan

Premier rôle dans la palme d'or de JACQUES
AUDI ARC, le Tamoul ANTON YTHASAN
JESUTHASAN publie des contes marques
par son parcours de RÉFUGIÉ. Rencontre

Par AMANDINE SCHMITT

FHIDAY ET FRIDAY, gar Antonythasan Jesuthasan, traduit
du tamoul (Sri lanka) par Faustine Imbert-Vier, Elisabeth
Sethugathy et Fartiaan Wahab, Zulma, 144 p., 16,50 euros.

Regard halluciné, corps criblé de cicatrices,
il incarnait la silhouette monolithique de
« Dheepan », cet ancien soldat de la rébel-
lion au Sri Lanka qui découvrait la banlieue
grise de Paris. Trois ans après que le film de
Jacques Audiard a remporté la palme d'or
à Cannes, Antonythasan Jesuthasan pour-
suit sa carrière au cinéma, avec cinq tour-
nages à son actif. Mais quand on lui
demande s'il se considère comme un acteur,
il est catégorique : « Non, je suis un écri-
vain. » Six de ses nouvelles paraissent pour
la première fois en France dans un recueil
intitulé « Friday et Friday ». Son oeuvre, foi-
sonnante en tamoul, est indissociable de
son propre parcours, détaillé dans « Shoba,
itinéraire d'un réfugié » (avec Clémentine
V.-Baron, 2017, Livre de Poche). «Je ne
connais que le Sri Lanka et la France, et
même pas toute la France, seulement Paris,

et même pas tout Paris, seulement la Cha-
pelle. J'ai découvert Saint-Germain-des-Prés
il y a six mois », confesse-t-il tout sourire
dans un mélange d'anglais et de français.

Né en 1967 dans le village d'Allaipiddy,
dans le nord du Sri Lanka, il a 16 ans
lorsque le conflit entre Tamouls et Cingha-
lais éclate. Comme tant d'autres jeunes, il
rejoint les Tigres de Libération de ITlam
tamoul, qui lui fournissent des armes, des
explosifs et une capsule de cyanure à avaler
en cas d'arrestation. L'apprenti guérillero
se met à écrire des pièces de propagande,
mais déchante vite devant une idéologie à
géométrie variable, qui s'enlise dans une
violence dévastatrice. Alors, Jesuthasan
s'échappe et se trouve contraint à l'exil.
Après un voyage de cinq ans, un passage
par la Thaïlande, il arrive en France en
1993. Il y obtient l'asile politique.

On retrouve toutes les facettes de cette
vie kaléidoscopique dans ses nouvelles,
contes de l'émigration et de l'intégration
traversés par l'angoisse: là-bas, de la
guerre, ici, de la misère et de la suspicion
qui règne entre migrants. Jesuthasan peut

s'y faire sardonique, comme dans « le Che-
valier de Kandi », qui reprend une trame
de Tolstoï pour suivre l'histoire d'un
comité central de pieds nickelés n'ayant
pas les moyens de faire exécuter son pri-
sonnier. Dans « Friday », en cours d'adap-
tation au cinéma, il trace le destin tragique
d'un « homme crasseux » qui fait la manche
dans le métro parisien avec l'énergie du
désespoir. Il a puisé l'inspiration dans son
entourage: «Environ soixante personnes de
mon village vivent en France. Parmi elles,
au moins dix sont devenues SDF. »

II se marre quand même : «J'ai appris le
cinghalais dans uneprison de Colombo, l'an-
glais darts une prison thaïlandaise. Peut-être
que si j'allais dans uneprison enFranceJ'ap-
prendrais le français. » Du reste, cela ne l'a
jamais empêché de travailler. Il a été
balayeur, distributeur de prospectus,
« valet de chambre » à Disneyland, commis
dans des restaurants où, souvent, tout le
personnel de cuisine est tamoul. « Pendant
mapausej'allaisàla bibliothèque du Centre
Pompidou pour écrire », se souvient-il.

Attiré par Marx et Trotski dans son ado-
lescence, celui qui a commencé à écrire
sous le nom de « Shoba » se retrouve
aujourd'hui davantage chez les penseurs
de la French theory : Foucault, Derrida ou
Lyotard. Contestataire de cœur, il a suscité
quèlques remous en critiquant dans ses
romans les Tigres, le gouvernement sri-
lankais et le système des castes, tout en
défendant les droits des femmes et des
LGBT. La crise des migrants l'anime aussi,
qu'ils soient syriens, afghans ou sri-
lankais. « Nous avons vécu trente ans de
guerre, avec des bombardements incessants
et un arrivage permanent de nouvelles
armes. Mais il n'existe aucune usine d'armes
au Sri Lanka. Qui les envoie ? Les pays occi-
dentaux. Ils portent une responsabilité et
devraient donc accueillir les réfugiés. »

Antonythasan Jesuthasan vit modeste-
ment chez sa sœur à Sevran, en Seine-
Saint-Denis. Si le cinéma ne le sollicite plus,
il retournera « sans problème » travailler
dans un supermarché. Avec, toujours en lui,
des milliers d'histoires qui bouillonnent.
«Je n'écris que 50% de ce que je voudrais.
C'est encore dangereux pour mes amis au Sn
Lanka.Mais,unjour,peut-être...» rn

Retrouvez tous les jeudis

L'OBS dans La DISPUTE,
produite par Arnaud Laporte
dc 19 h à 20 h
sur France Culture.
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L'INCONNU CÉLÈBRE

Antonythasan Jesuthasan, loin des Tigres
Réfugié en France pour fuir les guerres civiles de son pays, l'acteur tamoul couche
sur le papier ses souvenirs et détaille la nouvelle vie qui s'est alors offerte à lui, à Paris.

S
on nom ne vous dit peut-être rien maîs son visage, vous I avez
certainement vu dans le magnifique Dheepan de Jacques
Audiard Dans ce film, Palme d'or a Cannes en 2015,

Antonythasan Jesuthasan joue un ancien soldat des Tigres tamouls,
exile en France Un rôle semi-autobiographique pour l'acteur, ne
au Sn Lanka, en 1967 Tres jeune, il a rejoint les rangs du mouve-
ment indépendantiste reclamant un Etat tamoul, dans le nord-est
de l'île Quand il décide de fuir l'organisation, desillusionne, il se
réfugie en Asie du Sud-Est puis arrive en France en 1993 ou il
obtient l'asile politique À Sevran, il fait des petits boulots, puis
commence a écrire sous le nom de Shobasakhti Son oeuvre - des
nouvelles, des romans, des essais, des pieces de theâtre et des
scénarios - est en partie traduite en anglais Parallèlement, il fait
ses premiers pas d'acteur en 2011 dans le film tamoul, Sengadal

Friday et Fnday est son premier livre traduit en français Ce
recueil de nouvelles nous emmené du Sri Lanka de sa jeunesse,
marque par la guerre civile, a son quotidien dans la banlieue pari-
sienne, en passant par les quartiers chauds de Colombo, Bangkok
et Amsterdam Jesuthasan y raconte le retour au pays pour enterrer

son pere, la peur permanente d être
retrouve par les Tigres, ses relations avec
les prostituées, les déboires des militants
et les astuces pour gagner un visa pour
l'Europe Dans chaque histoire, on sent
le goût de l'écrivain pour l'ironie de la vie et un talent - une
douceur même - pour dépeindre les vies méconnues des exiles
tamouls Ainsi, Layla nous entraîne en Seine-Saint-Denis auprès
d'une ancienne militante indépendantiste et Friday, dans le
quartier tamoul de la Chapelle, dans le nord de Paris Ravis,
on pénètre au cœur de cette communaute Et quand l'histoire,
en cours d'adaptation cinématographique, prend le tour d'une
sublime reflexion sur le pouvoir de la litterature, on ressent la
joie immense d'avoir découvert une voix rare et precieuse

Gladys Manvat

Friday et Friday par Antonythasan Jesuthasan,
traduit du tamoul (Sn Lanka) par Faustine Imbert Vier, Mohamed
Farhan Abdelwahab et Elisabeth Sethupathy, 160 p Zulma, 16,50€
En librairie le 5 avril
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A LA DECOUVERTE
DU MAUPASSANTTAMOUL
A mi chemin entre conte et temoignage documente, le recueil
de nouvelles d'Antonythasan Jesuthasan, acteur et ancien combattant
indépendantiste sn lankais, bluffe par sa liberte et son humour

Antonythasan Jesuthasan s'est fait connaître en tenant le
haut de l'affiche dans un film de Jacques Audiard, Dheepan,

Palme d'Or à Cannes en 2015 Un rôle en partie autobio-
graphique pour cet ancien des Tigres de libération de l'Ilâm
Tamoul - organisation indépendantiste du Sri
Lanka -, originaire d'Allaipiddy, dans le Nord de
l'île Lui qui vit en région parisienne depuis plus de
vingt ans puise dans les séquelles de la guerre civile
sn-lankaise la matiere d'une oeuvre abondante
(quatre romans, des pièces de théâtre, des essais)
jusqu'à présent inédite en France Ce n'est désor-
mais plus le cas avec la publication par les éditions
Zulma d'un recueil de nouvelles
Fnday et Fnday séduira autant l'amateur de contes
que l'esprit curieux voulant en apprendre davantage
sur une communauté de près de 1OOOOO membres
en France Car l'une des originalités de Jesuthasan
tient au mélange de sa culture d'origine avec l'héritage littéraire
occidental Ainsi, il s'inspire du Condamné à mort de
Maupassant pour élucider le mystère du chevalier de Kandi, un
malfrat capturé par une bande de Pieds nickelés d'une faction

il i tf

armée du camp des rebelles Cette prise de distance avec L'histoire
de son pays donne une liberté à sa plume À l'image d'un autre
romancier, russe cette fois, Nicolas Gogol, son narrateur n'a pas la
langue dans sa poche. Sa voix railleuse n'épargne personne

Quand il évoque la cité des 4000 (grandes barres de
logements de La Courneuve, en Seme-Saint-Dems)
qu'un candidat à l'élection presidentielle voulait pas-
ser au Karcher, il ironise « Sarkozy est très sensible
aux questions environnementales II voulait sûre-
ment protéger les arbres, les friches et le canal de
notre interférence » Le rire est ici une arme de résis-
tance contre la folie qui menace les exiles et les vic-
times de la guerre Parmi elles, Diana la Ronde,
traumatisée par les bombardements, se transforme
en statue au moindre bruit, jusqu'à ce que son amant
lui prodigue un remède imparable et coquin qui ne
manquera pas de vous surprendre Car Jesuthasan

n'est pas à une malice pres et cultive l'art de se trouver là où on ne
l'attend pas Son incontestable maîtrise de la chute laisse d'ail-
leurs pantois Renversant ' ^ K W
Fridoy et Fridoy Antonythasan Jesuthasan Zulma 144 pages 1650€

fj
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« Dheepan » a change sa vie
Anthonythasan Jesuthasan incarnait le premier rôle du film,

Palme d'or à Cannes en 2015, tourne dans la cité de la Coudraie.

IL S'EN SOUVIENT comme si c'était
hier « On m'a appelé à 14 heures
pour me dire de venir à la cérémonie,
j'étais à l'aéroport à 16 heures, et à
18 heures, j'étais à Cannes Quelle
surprise cette Palme d'or ' II y avait
tellement de bons films Comment
les gens en France, pouvaient rece-
voir cette histoire tamoule ? C'était le
premier film à parler du Sn Lanka »

Antonythasan Jesuthasan inter-
prétait Dheepan, dans le film épony-
me de Jacques Audiard, tourné à la
cité de la Coudraie Trois ans plus
tard, « Shoba » comme l'appellent
ses amis à Sevran (Seme-Saint-De-
ms), où il habite, va retourner à Can-
nes, à l'occasion du festival qui
s'ouvre aujourd'hui, pour la réalisa-
tion de son propre film, car le comé-
dien est également auteur II suffit de
l'accompagner dans une librairie ta-
moule du quartier de la Chapelle, à
Paris (XVIIIe), pour trouver au moins
une demi-douzaine de ses livres

Essais, romans, théâtre « J'écri-
vais déjà de la propagande quand
j'étais chez les Tigres tamouls », con-
fie-t-il L'adolescent du village d'Al-
laippiddi rêvait d'un monde libre et
égahtaire Maîs trois ans et demi de
rébellion lui ont laissé le goût acide
d'une lutte sanguinaire Guerre, pri-
son, bombardements, morts dans les
rues, torture Lenfant soldat a dépo-
sé les armes, échappé à la mort, et
quitté pays et famille Sa démarche
claudicante et les cicatrices au bras
témoignent des sévices endurés (*)

Après des années d errance en
Asie, il rejoint Europe avec de faux
papiers En France, Shoba décroche
à grand-peine un statut de réfugié
« Ça fait vingt-cinq ans que je vis ici
Je veux y rester » II a demande k na-
tionalité « La liberté et la laïcité n'ont
pas de prix », dit-il, espérant termi-
ner l'écriture de son roman cet été
II s'y emploie avec minutie dans sa

f'!'?'?!!!!!... HL J^""

Sevran. Antonythasan Jesuthasan incarnait Dheepan, dans le film tourné
par Jacques Audiard à Poissy, à l'automne 2014.

chambre à Sevran, qu'il montre avec
hospitalité Un ht simple, un mur
couvert de livres et un ordinateur
près de k fenêtre « Je ne peux écrire
qu'ici », confie-t-il II partage un peut
appartement dans une cité du cen-
tre-ville, avec k famille de sa sœur et
ne s'imagine pas vivre sans eux

QUATRE TOURNAGES EN COURS
« J'ai de la chance d'être avec eux Et
j'aime Sevran, le canal de l'Ourcq, la
forêt, les gens ' » résume Antonytha-
san en se remémorant tous ces
foyers d'Ile-de-France où il a été en
transit II distribuait des prospectus,
dix heures par jour, travaillait chez
Disney, aussi Maîs n'a jamais cessé
de lire ni d'écrire II peut parler de
Tolstoï, Dernda, Gorki ou Sartre

Signe que la France le regarde
autrement, son livre « Fnday et Fn-
day » (**) a été publié en avril, en fran-
çais Un recueil de nouvelles boule-
versant, dont l'action se passe en
banlieue et à Paris « II parle du monde

avec finesse, c'est un auteur magnifi-
que », salue Laure Leroy, directrice
aux éditons Zulma Dheepan a chan-
ge sa vie Depuis qu'il a pris un agent,
l'an dernier, les propositions de rôle
ont af Hue «Antony est extraordinaire
de présence et de force, il est immé-
diatement attachant », témoigne
Benoît Jacquot, réalisateur qui termi-
ne avec lm le tournage de Casanova,
interprété par Vincent Lmdon Anto-
nythasan y joue le valet Trois autres
tournages sont en cours, sans comp-
ter son projet de long-métrage retra-
çant l'épopée de 490 réfugiés Sn Lan-
kais qui ont rallié le Canada dans la
soute d'un cargo en 2010 Le Sn Lan-
ka, qu'il a quitté il y a vingt-huit ans, et
où vit toujours sa mère, occupe tou-
jours une place à part dans ses récits
« Unjourj'irai », lâche Shobaserem

(*) « Shoba Itinéraire d'un réfugie »
(livre de Poche, 128 p)
(**) « Fnday et Fnday » (Zulma, 144 p,
16,50 e)
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iiitf FRIDAY ET FRIDAY de Antonythasanjesuthasan (Zulma)
Figure du film Dheepan, de Jacques Audiard, Palme d'or à Cannes
en 2015, Antonythasan Jesuthasan, Tamoul né au Sri Lanka,
est aussi un talentueux écrivain. Pour la première fois traduit en
français, lancien enfant soldat des Tigres tamouls raconte, sous
forme de nouvelles, des personnages réels ou imaginaires croisés
pendant la guérilla, mais aussi en France, où il vit actuellement.
Avec intelligence et humour, l'auteur pointe du doigt les incohé-
rences du monde moderne. Un recueil passionnant. H. R.
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Télé Star Jeux

LIVRES

f Friday et Friday
'i D'AntonythasanJesuthasan

Antonylhasan Jesuthasan a probablement croisé dans sa vie
s personnages qui traversent son œuvre. B faut dire que son parcours ne

manque pas de reliefs. Né au Sri Lanka, enrôlé dès son plus jeune âge dans les enfants
soldats du Mouvement de libération des tigres tamouls et arrive en France en 1993 où
il obtient le statut de réfugié, JesutJiasaii est désormais un écrivain reconnu mais aussi
un acteur salué; il tenait en effet le rôle principal dans Dheepan de Jacques Audiard,
palme d'Or du festival de Cannes 2015. Friday et
Friday est un recueil de six nouvelles dans lequel
vous serez trimballé de Jaffha, tout au nord du Sri
Lanka, à Paris et sa banlieue aux côtés de
personnages hauts en couleurs: une jeune fille
terrorisée par le bruit des avions depuis que
des bombardements ont ponctué les premières
heures de sa vie, un condamné à mort qui devient
le geôlier de ses juges, des mouvements séparatistes
qui se combattent, une ancienne pasionaria de
la lutte tamoul... Autant de figures qui, en creux,
racontent avec tact et poésie le parcours
d'Antonythasan Jesuthasan, éclairant au passage
le lecteur sur les Tamouls. Touchant, drôle et
poétique. Vivement recommandé!
Zulma, 16,50 €.
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des livres diots la valise

Une voix puissante venue du Sri Lanka

_ Ancien enfant-soldat,
Antonythasan Jesuthasan
témoigne à travers six
magnifiques nouvelles de
la guerre civile qui a endeuillé
son pays, le Sri Lanka,
et de la douleur de l'exil.

Friday and Friday
d'Antonythasan Jesuthasan
Nouvelles traduites du tamoul
par Faustine Imbert-Vier,
Élisabeth Sethupathy
et Fargaan Wahab

Éd.Zulma,144p.,16,50€

I elle histoire m'obsède tant
qu'il me faut la racon-

' ter. » Extraite du Cheva-
lier de Kandy, l'une des nouvelles
qui composent ce remarquable
recueil, cette phrase résume à elle
seule la vie d'Antonythasan Jesu-
thasan, écrivain tamoul d'origine
sri-lankaise. Né dans l'extrême
nord de l'île, près de Jaffna, cet

homme à la peau sombre, à la che-
velure indisciplinée et au sourire
timide a grandi avec la guerre ci-
vile qui a déchiré son pays entre
1986 et 2011 et fait des milliers de
morts et de disparus. Enfant-sol-
dat enrôlé dans le mouvement de
libération des Tigres tamouls, il a
connu la prison, les camps de ré-
fugiés en Thaïlande, puis l'exil en
France où il a obtenu l'asile poli-
tique il y a dix ans.

Chaque nouvelle
est une pépite dont
l'éclat mat et la
surface rugueuse
laissent une trace
funeste dans le cœur.

Loin de l'effroi de la guerre, il
est devenu acteur, obtenant une
belle consécration en foulant le
tapis rouge à Cannes en 2015 pour

son rôle dans Dheepan
de Jacques Audiard,
Palme d'or cette année-
là. Dheepan, du nom
d'un réfugié tamoul en
France... Un écho à sa
propre histoire qu'il ra-
conte à travers les six
nouvelles, ramassées et
intenses comme un coup
de poing, qui compo-
sent Friday et Friday (I).
Chacune est une pépite
dont l'éclat mat et la sur-
face rugueuse laissent
une trace funeste dans le cœur et
révèlent les petites lâchetés et les
grandes audaces de personnages à
vif, solitaires, la peur accrochée à
leur âme de réprouvés. Avec juste
assez d'humour distillé ça et là pour
ne pas suffoquer.

Il y a la petite Diana qui se pé-
trifie littéralement avant chaque
bombardement et tombe comme
une pierre, évanouie ; un prison-
nier condamné à mort et des bour-
reaux sans arme pour le fusiller;

une mystérieuse
femme « aux y eux
éteints » cachée
dans un immeuble
de la banlieue pari-
sienne ; un « homme
crasseux » nommé
Friday qui érige un
petit autel sur le
quai de la station La
Chapelle, à Paris...
Ces nouvelles, à l'is-
sue parfois énigma-
tique, ne forment fi-
nalement qu'un seul

récit, celui d'une guerre civile mé-
connue et son cortège de meurtris
jetés sur les routes de l'exil. On en
sort secoués mais assurés d'avoir
lu la prose tout à la fois poétique
et percutante d'un grand écrivain.
Laurence Péan

(I) II est également l'auteur de plusieurs
romans, essais et pieces de théâtre
en tamoul publiés en Inde. Ce recueil est
son premier ouvrage traduit en français.
Un roman suivra.
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	L'OBS 03_09 MAI 18
	DP MAI 18
	DP AVRIL 18
	LE MONDE DES LIVRES - 20 AVRIL 18
	DP AVRIL 18
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	VRAIMENT 02 MAI 18
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	VERSION FEMINA 14_20 MAI
	DOSSIER PRESSE MAI 18
	DOSSIER PRESSE MAI 18
	DOSSIER PRESSE MAI 18
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	LISEZ VOIR 19 JUILLET 18
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